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VIE ASSOCIATIVE ET COMMUNAUTAIRE 

École de Conduite 

Responsable: M. Hassani (514) 329-1360 

Le 22 novembre dernier, au lendemain 

de la Nuit du Destin (Laylat El Qadr) 
l’Ambassadeur de SM le Roi au Canada, M. 
Mohamed Tangi, a eu sa première ren-
contre avec certaines associations (des 
MRE) réputées être parmi les plus actives 
sur la scène québécoise. 

Ont été présents à cette rencontre les pré-
sidents et quelques membres des bureaux 
des associations suivantes: 

• La Fédération Marocaine du Canada à qui 
revient le mérite de l’organisation, de la 
rencontre, et de la convocation des partici-
pations; 

• L’Association Musulmane de Montréal 
Nord; 

• Le Regroupement des biologistes maro-
cains au Canada; 

• L’Association de Solidarité Canada Ma-
roc; 

• L’Association des Étudiants marocains au 
Canada; 

• L’Association des Jeunes professionnels 
marocains; 

• L’Amicale des ressortissants marocains de 
Montérégie. 

Ce fut beaucoup plus une démarche explo-
ratoire doublée d’une « prise de contact» 
informelle, qu’une séance de travail. M. 
Tangi y a partagé ses premières impres-
sions  du Canada avec ses interlocuteurs: 
« Une mosaïque culturelle » par opposition au 
« melting pot » de nos voisins du Sud.. 

Selon le représentant de sa Majesté, le Ca-
nada reste un pays où le système encourage l’inté-
gration dans le respect des origines de l’individu.  

Ce sont là, des atouts qui peuvent servir le 
renforcement des relations bilatérales ma-
roco-canadiennes et faire de la communau-
té marocaine, installée au Canada, un pont 
entre l’Amérique du Nord et l’Afrique, 
dans le cadre d’initiatives étatiques telles 
que le NEPAD.  

« Car, ajoute  M. Tangi, le Canada verrait 
dans la fidélité de l’individu, à ses origines, un 
enrichissement de la collectivité au lieu d’un rejet, 
par l’immigré, des valeurs de son pays d’accueil» 

De ce fait, M. Tan-
gi invite les maro-
cains d’entamer une 
campagne de séduction, 
auprès de leurs 
compatriotes cana-
diens, en vue de 
stimuler le Tou-
risme et d’attirer 
les investissements 
et le financement 
des projets.  

Cette campagne, 
selon M. Tangi, 
devrait se faire 
dans la transpa-
rence et mettre en exergue nos qualités 
certes, mais  aussi nos défauts dont nos 
futurs partenaires doivent être convaincus 
que nous voulons corriger. 

L’ intervention de M. Tangi a laissé enten-
dre, par ailleurs, que la diversité des associa-
tions est un atout tant et aussi longtemps qu’elle se 
fait dans la complémentarité et  non dans la 
confrontation. 

De leur côté, les présidents des associa-
tions ont tenu à souligner qu’ils ne cherchent 

pas « réinventer la roue » (la phrase est reve-
nue dans plusieurs discours) mais qu’ils 
sont prêts à travailler ensemble pour une 
communauté et un Maroc meilleurs, et ce, 
dans le respect mutuel de leurs orientations 
respectives. 

A la fin de la rencontre, l’Association des 
étudiants marocains au Canada a demandé 
à M. Tangi d’être un membre d’honneur en 
sa qualité du plus ancien étudiant marocain 
au Canada (1966); ce que M. Tangi accepta. 

De gauche à droite: MM Zamakhchari (RAM) Alaoui (RBMC), A. 
Rzik (AMMN), S. Chergui (FMC), M. Tangi (Ambassadeur du 
Maroc au Canada), A. Mohandis (Consul général du Royaume à 
Montréal) et M. Rachidi, Vice-Consul.. 

Lahrira du Maroc au Canada  
L’une des traditions parmi celles qui 
ont été les plus perpétuées outre 
atlantique est sans doute l’organisa-
tion des ruptures de jeun collectives 
(Iftar), et ce, en accord avec le Ha-
dith (parole du prophète) qui re-
commande  d’offrir de la nourriture 
aux fidèles quand arrive le moment 
de rompre le jeun. 

Cette tradition était à l’honneur 
cette année aussi bien à Montréal, 
qu’à Toronto ou dans d’autres villes 
canadiennes. 

L’Association Marocaine de Toron-
to avait organisé au moins un Iftar 
le 22 novembre (à l’occasion de la 
célébration de la nuit Du Destin). 

A Montréal, la tradition se répète au 
fil des ans grâce aux initiatives des 
membres de l’Association musul-
mane de Montréal Nord.  

Les Iftars sont quasiment quoti-
diens et l’atmosphère y est détendue 
et bon enfant. 

 Les prédicateurs y troquent leur 
sérieux de rigueur contre une bonne 

humeur souvent contagieuse.  

Lors d’un Iftar chez le frère Alain, 
un québécois converti (qui a eu le 
privilège d’accomplir son pèlerinage 
à la Mecque l’année dernière) le 
Cheikh Laaroussi (3ième à partir de la 
gauche) à qui on a demandé s’il a 
bien mangé répondit: 

« Si j’ai bien Mangé? Répondit-il, 
Mais les pois chiches risqueraient de 
me sauter par la bouche quand je 
me prosternerais pour dire Allahou 
Akbar! » 

Iftar chez Alain , un montréalais faisant partie de ces québécois 
que se sont convertis grâce à la mosquée Nour El Islam de Mon-
tréal. (Alain ne figure pas sur la photo car il était derrière la Caméra) 


